
Chaque nouveau bénévole Champ Libre participe à une formation d’une durée de 2 à 3 heures 
présentant le projet associatif, le milieu dans lequel l’association intervient ainsi que le rôle des 
futurs bénévoles. La majorité les intervenants ont considéré que la formation correspondait à leurs 
attentes. Le milieu carcéral étant un milieu peu connu, de nombreux répondants au sondage ont 
considéré que la formation était « assez complète » et qu’elle permettait de mieux connaître les « 
conditions carcérales ». Les « retours d’expériences » d’anciens bénévoles ont été plébiscités ainsi 
que la capacité des formateurs à « rassurer » avant le premier contact avec la prison. Il est noté qu’il 
y a encore « tant à apprendre sur les parties invisibles » mais que la formation a permis à certains de 
« s’interroger sur les conditions d’incarcération » et donc d’avoir envie d’en savoir plus.

Parmi les propositions ressorties de ce sondage, certains intervenants auraient souhaité des informa-
tions plus spécifiques sur le lieu d’intervention lui-même. D’autres, ayant été confrontés à des pro-
blèmes de manque d’attention des participants au cours de l’atelier auraient souhaité être formés 
sur « la gestion du groupe ».

LA PORTÉE DE NOS ACTIONS

Champ Libre a maintenant plus de 5 ans : à cette occasion nous avons voulu lancer une 
enquête auprès des différents publics rencontrés afin de mieux comprendre la manière 
dont l’association est perçue et quel est son impact en détention et à l’extérieur. Voici le 
résultat du premier volet de cette enquête, auprès des intervenants.

La formation
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Qu’est-ce qu’un intervenant ? Une personne qui va bénévolement se rendre en prison ou dans un CHRS 
pour partager son métier ou sa passion auprès d’un groupe de personnes curieuses de son sujet. Formé en 
amont, il ira ponctuellement (pour une conférence ou une fanfare) ou pour un cycle de 3/4 ateliers, toujours 
accompagné par des membres de l’association Champ Libre.

1. LES INTERVENANTS

Moteur de Champ Libre, les intervenants disparaissent parfois de nos radars alors qu’ils sont souvent désireux 
de rester en contact avec nous. Nous sommes partis de cette envie de fédérer une communauté. Derrière ça, 
les objectifs définis pour créer le questionnaire ont été :
– mieux saisir l’impact que les ateliers ont sur eux et ainsi
	 - motiver et convaincre les membres de l’association de la pertinence de nos actions,
	 - légitimer nos actions auprès de subventionneurs,
	 - motiver de nouveaux potentiels intervenants,
– améliorer notre formation des intervenants,
– améliorer notre suivi et reprendre contact suite à l’atelier.

Cette enquête a cherché à connaître le ressenti des interevenants et ce qu’ils avaient retiré de leur expé-
rience. Le questionnaire a été envoyé aux 48 intervenants de l’année 2018 et a été complété par 22 d’entre 
eux. Nous les en remercions. 

Penses-tu avoir été suffisamment formé et informé sur les conditions 
carcérales ? Y a-t-il d’autres choses que tu aurais aimé savoir ?



Chaque atelier est toujours une expérience différente : beaucoup d’imprévus peuvent apparaître lors 
de l’entrée en détention. Les répondants ont souvent fait état d’un certain choc par rapport aux condi-
tions d’incarcération (le caractère « anxiogène » de la prison en elle-même, le « dédale des couloirs 
et des portes sécurisées de Bois d’Arcy », « la claque de passer la porte d’une prison »). Ce choc 
concerne également les rencontres en détention : « le mal-être des surveillants très visible », « le statut 
particulier de certains détenus se comportant en vedette », « l’âge de certaines personnes incarcérées 
» ou encore la manières dont échangeaient les détenus et les surveillants.

En ce qui concerne l’intervention en elle même, la pauvreté du matériel a disposition (« câble qui ne 
fonctionne pas », « pas de tapis de yoga le dernier jour ») ainsi que la difficulté à savoir le nombre de 
participants à l’avance (« un seul participant au premier atelier mais 4 au second », « la manque de vi-
sibilité sur les raisons de l’absence de certains détenu ») ont pu poser problème. Un des intervenants a 
également fait état de la consommation de drogue par les détenus perçue comme « déconcertante », 
un autre rapporte « les regards perdus » des détenus.

Enfin, l’expérience carcérale reste une expérience individuelle : si certains notent « le volontarisme des 
détenus », « l’humanité et la perspicacité des détenus » d’autre regrettent avoir eu « du mal à rentrer 
en contact avec les personnes détenues » ou le côté « consommateur » des participants face « au 
chaos et au nombre de propositions faites aux détenus ».

Les choses qui ont dérangées, troublées ou 
étonnées lors de l’intervention
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La relation avec les participants

La relation avec les participants font ressortir en premier lieu le caractère agréable (« bienveillant », 
« décontracté », « drôle », « serein », « positif », « simple » …) et enrichissant (« échanges », « stimu-
lant », « curiosité », « formateur » …) de ces rencontres.  Plusieurs participants font état d’une relation 
à double sens qu’ils ont réussi à créer lors de ces activités (« d’humain à humain », « participatif », « in-
teractif », « d’égal à égal ») ce qui a fait de cette expérience une rencontre particulière (« authentique, 
« humaine », « ouverte » …) et qui marque durablement (« extra-ordinaire », « puissant », « intense », 
« mémorable »…). Le bilan est dans l’ensemble extremement positif, avec seulement 3 répondants 
qui ont fait part d’une certaine déception par rapport à des échanges qui auraient été « superficiels » 
et empreints de « retenue ».

Comment qualifierais-tu ta 
relation avec les partici-
pants en trois mots ?

5x
« Enrichissant » 3x

« Bienveillant »
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MERCI !
contact@champlibre.info

06 95 28 04 19
5, avenue Daumesnil 75012

21 des personnes ayant répondu aux sondage se disent prêtes à s’investir de nouveau à Champ 
Libre. De plus, près d’1/3 des intervenants disent penser pouvoir mobiliser d’autres personnes. Cet 
enthousiasme global est très important pour Champ Libre et montre la forte capacité mobilisatrice 
de l’association.

Et la suite ?

souhaitent retourner en prison avec Champ Libre pour être à nouveau 
intervenant.95%

52%
veulent rejoindre nos rangs et participer à l’année, pour devenir bénévole 
(20%), organiser des apéro POPulaire (35%), animer des formations (20%) 
ou en participant à l’Assemblée Générale (20%). 

L’ensemble des 22 répondants ont parlé de leur action auprès de leurs proches – prin-
cipalement la famille ou les amis mais aussi parfois les collègues de travail. Un répon-
dant note que 95% des personnes ont été « receptives et intéressées » ce qui semble 
partagé par la plupart. Ainsi les proches ont été « surpris », « enthousiastes », « admi-
ratifs ». Mais aussi parfois « curieux » et « stressés » : ces échanges ont donc ainsi été 
l’occasion d’expliquer « comment on réagit face à ce public » et de « parler du milieu 
carcéral à des gens qui ont très peu d’informations à ce sujet ». Une des réponses 
semble bien résumer le ressenti général : « les gens n’ont pas autant de préjugés que 
j’aurai pensé ».

Si les réactions sont dans l’ensemble positives certains répondants notent des per-
sonnes ne comprenant pas que l’on consacre du temps à des personnes qui ont « 
fautés ». Les personnes pour qui « ce n’est pas leur priorité » peuvent avoir des réac-
tions « plutôt réticentes à des interventions en milieu carcéral ».

Le besoin de parler de son intervention a semblé provenir soit de la volonté « d’éveil-
ler [ses] proches à ces actions », d’« expliquer » en quoi cette intervention entre dans 
une démarche plus globale ou encore dans une cas de parler d’une expérience qui fut 
« traumatisante ».

Effet de rebond 

28

Chaque 
intervenant 
partage son 
expérience 
avec en 
moyenne

personnes 
de son en-
t o u r a g e 
suite à ses 
ateliers.

A combien de personnes as-tu parlé de ton action 
avec Champ Libre ? Quelles ont été leurs réactions ?


